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Introduction : une philosophie des musiques 
actuelles ? 

Dans le renouveau spectaculaire que connaît la philosophie de la 
musique depuis une trentaine d’années, la musique occidentale 
savante se taille assurément la part du lion, à travers des 
thématiques très diverses allant de l’ontologie des œuvres musicales 
à la signification de la musique instrumentale, en passant par des 
questions liées aux émotions musicales ou à l’évaluation et à 
l’appréciation des œuvres de musique1. Mais force est de constater 
qu’au sein de ce vaste ensemble, la réflexion sur les pratiques 
musicales récentes est le plus souvent réduite à la portion congrue2, 
alors même qu’une telle réduction dans le spectre des musiques 
envisagées fait courir à l’approche philosophique un risque évident 

1 On se reportera à l’ouvrage dirigé par Theodore Gracyk et Andrew Kania, 
The Routledge Companion to Philosophy and Music, New York, Routledge, 
2011, pour un tour d’horizon très complet des questions abordées par la 
philosophie de la musique anglo-saxonne. 
2 On notera évidemment quelques exceptions, comme les ouvrages de Roger 
Pouivet, Philosophie du rock, Paris, Presses Universitaires de France, 2010, 
ou de Bastien Gallet, Le Boucher du prince Wen-houei, Paris, Éditions MF, 
2002, ainsi que le numéro de Rue Descartes consacré à la philosophie des 
musiques électriques (Rue Descartes, vol. 60, n° 2, 2008), pour se limiter aux 
références en langue française. 
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de partialité. C’est précisément à cette lacune que le présent 
volume entend remédier, en proposant sept contributions qui 
examinent, selon des points de vue variés, quelques-uns des 
problèmes philosophiques posés par les musiques dites « actuelles ». 
Certes, cette catégorie se caractérise avant tout par sa très grande 
hétérogénéité, puisqu’on y trouve pêle-mêle le jazz et les musiques 
improvisées, les musiques amplifiées, la chanson ou encore les 
musiques « du monde ». Après tout, il ne faut pas perdre de vue 
que les « musiques actuelles » sont d’abord une catégorie construite 
par les politiques culturelles (à des fins de repérage, de 
subventionnement3, de diffusion, etc.) pour regrouper, peut-être 
artificiellement, les expressions musicales d’aujourd’hui qui ne 
ressortissent ni de la musique savante contemporaine, ni des 
musiques traditionnelles4. Pour conférer une certaine unité à cette 
catégorie des « musiques actuelles », il faut donc fatalement se 
tourner vers des caractéristiques très générales, qui renvoient tant 
aux modalités de production et de diffusion qu’aux pratiques de 
consommation de ces musiques. Comme le rappelle le sociologue 
Gérôme Guibert :  

3 Au sein de cet ensemble, on notera la place paradoxale qu’occupent les 
musiques électroniques, tantôt rapprochées par les politiques culturelles 
(françaises) des explorations électroacoustiques ou informatiques menées 
parallèlement dans le monde de la musique savante, tantôt ramenées aux 
pratiques purement festives (et, implicitement, non-culturelles) liées au 
monde de la nuit. Cette tension entre deux pôles explique sans doute en partie 
les faibles subventions qui sont en général accordées aux festivals de 
musiques électroniques, par rapport à d’autres types de musique (rock, 
chanson, etc.) appartenant au circuit des « musiques actuelles ». Voir à ce 
sujet l’entretien accordé par Eric Labbé au site Hors-Série : http://www.hors-
serie.net/Aux-Ressources/2015-12-05/Nuits-blanches-id123 (consulté en 
décembre 2015). 
4 Dans le monde anglo-saxon, on parlerait plus volontiers de popular music, 
par double différentiation avec l’art music et la folk music. 



 

   

Est-il pertinent de parler d’authenticité pour 
la World Music ? 

1. Introduction : pour un déplacement de perspective. 
Aussi importante que complexe sur le plan philosophique, la 
notion d’authenticité connaît actuellement en esthétique un grand 
succès. Si l’on a pu l’appliquer avec succès à l’interprétation des 
œuvres musicales119, pourquoi ne pas tenter de faire de même pour 
la World Music120 ? Certes, l’application de cette notion aux œuvres 
même relevant de la World Music peut poser problème ; mais il 
nous semble néanmoins qu’elle demeure pertinente pour qualifier, 
dans leur réception et leur création, l’attitude de ceux qui les font et 
les pratiquent. Notre hypothèse est qu’il ne faut, pour penser la 
World Music, ne retenir de l’authenticité que le sens qui est rattaché à 
la morale. C’est selon nous le seul sens vraiment fécond du terme, 
du moins dans l’état actuel des recherches sur cette musique. C’est 

                                                        
119 Voir notamment Peter Kivy, Authenticities, Philosophical Reflexions on 
Musical Performance, Ithaca, Cornell University Press, 1995. 
120 Elle fut ainsi retenue dans le cadre des axes proposés par l’école d’été 
franco-allemande Was ist Weltmusik? Musikalische Ontologien und 
taxinomische Verfahren/Que sont les musiques du monde ? Ontologies 
musiciennes et procédures taxinomique (CNRS, EHESS et Center for World 
Music, Hildesheim, org. Denis Laborde, Raimund Vogels et Philip Bohlman, 
septembre 2013). 
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celui qu’il convient d’éclaircir à présent si l’on veut maintenir la 
force spéculative de la notion philosophique d’authenticité. 
Nous ne proposerons donc pas d’aborder la World Music sur le seul 
plan de l’esthétique : il faudra suivre les attentes du spectateur, qui 
vont bien au-delà. On trouve en effet dans la World Music bien 
autre chose que de la musique. S’y rendre sensible demande qu’on 
y retrouve une certaine attitude de l’agent, inséparable de sa relation 
à la musique qu’il aime, qu’il étudie, ou qu’il joue. Ceci ne peut se 
faire qu’en déplaçant la question du jugement de valeur du champ 
de l’esthétique – où l’on se demanderait par exemple si nous avons 
affaire avec la World Music, peut-être selon les cas, à une bonne ou 
à une mauvaise musique – à celui de l’éthique. À cet égard, notre 
questionnement se situe dans le chemin ouvert par Platon : chez lui, 
si les arts plastiques jouent avec le monde virtuel, le pouvoir de la 
musique fait qu’elle influe, elle, directement sur le monde réel. 
La World Music impose en effet qu’on respecte sa spécificité, et une 
approche se contentant de mobiliser un questionnement esthétique 
se heurterait trop rudement à la diversité impressionnante de ce qui 
est rangé sous l’appellation World Music (nous garderons le terme 
anglais afin de maintenir sous ce terme la densité du Global Turn qui 
le porte). La World Music implique, peut-être plus encore que d’autres 
musiques, un jugement sur la qualité de la musique, sur la sincérité 
des sentiments qui animent son public, sur l’attitude morale 
profonde qui est la leur121. L’importance du sentiment d’appartenance 

                                                        
121 Nous devons admettre sur ce point l’influence de Hegel, en accordant une 
certaine densité à ce qui est encore irréfléchi. C’est ainsi que Hegel distingue 
la foi (subjective, initiale) et la religion (sociale, réfléchie, instituée). Nous 
avons tendance à penser qu’il y a dans un sentiment non éclairci par la raison 
ou la réflexion une certaine intensité, une ferveur qu’il faut respecter. Nous 
nous accordons ainsi avec l’idée récemment avancée par Annemarie 
Gethmann-Siefert, soulignant l’importance de l’idée selon laquelle l’analyse 
de l’art doit toujours partir de l’effet culturel réel de l’œuvre d’art. Ce trait de 
la méthode hégélienne pour penser la modernité n’a pas perdu toute sa 
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